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les à entremêlées, jaunâtres dans l’eau et incrustées de pigments granuleux irréguliers, de couleur 
brun clair. 
Gléba composée de logettes irrégulières dessinant une sorte de vague labyrinthe, passant du blanc 
jaunâtre au vert olivâtre selon le degré de maturité des spores. A maturité, les alvéoles sont remplies 
de spores. Cette espèce est inféodée au genre Pinus (P. sylvestris, P. pinaster), et affectionne les sols 
à composante sableuse et acide. 

 
Basides majoritairement octosporées 
(8 stérigmates), mesurées 30-32 x 5-
8 µm 
Mesures dans la littérature : 20-30  
µm de long. 
Pas de boucles observées. 
Basidioles à parois épaisses. 
(Photo Joseph Pellicani) 
 
 
 
 
 
 
 
 

  
Spores lisses, oblongues, parfois en forme de haricot 
(phaséoliformes), cylindriques  à ellipsoïdes,  Mesurées 
7,52 X 3,19 µm.  
Mesures dans la littérature : 5-9 x 2,5-3,5 µm. 
(Photo Joseph Pellicani) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Le spécimen qui a servi pour les pho-
tos et observations est conservé dans 
l’herbier de l'A.M.F.B. (Association des 
Mycologues Francophones de Bel-
gique), sous le n° 298 (conservation 
en milieu liquide : conservateur de 
Locquin).  
(Photo Joseph Pellicani) 
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Clé simplifiée des espèces nordiques :  
 
1. Péridium ocre jaunâtre ; rhizomorphes nombreux, formant un filet as-

sez dense à la base, et couvrant tout le corps fructifère. Gléba vert 
olivâtre. Alvéoles remplies de spores à maturité.  

luteolus 

Péridium non jaunâtre, virant au rouge, de même que la gléba ; rhizo-
morphes épars, présents seulement à la base. 
Alvéoles restant vides de spores. 

2. 

2. Basidioles à paroi épaisse ; taille de 1 à 3 cm ; péridium pâle, deve-
nant rouge sale à maturité. 

rubescens 

Basidioles à paroi mince.   3. 
3. taille de 4 cm et plus ; péridium craquelé, parfois fibrilleux ; rhizo-

morphes quasi absents ; pousse sous Picea et non sous Pinus 
spores 5-7,5 x 2-3 µm ; basidioles nettement gélatineuses. 

vulgaris 

Péridium devenant nettement rosâtre à maturité ; gléba blanchâtre à 
olivâtre. Spores 8-10,5 x 3,5-4,5 µm ; pas d’apicule. 

roseolus 
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Rhizopogon roseolus à maturité (ton rosâtre et gléba plus claire que chez R. luteolus) – à remarquer : absence de 
rhizomorphes ; récolté dans le Brabant wallon, au pied d’un pin (Photo Daniel Ghyselinck) 
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